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des assommeurs soudoyés empêchaient les orateursde se faire entendre" (5) ; et cela les confirmera dans
la conviction que les pierres et les œufs pourris ne sontpas nécessairement un argument irréfutable.

Ils y verront, au chapitre des cabinets Chapleau,
Mousseau et Ross, qu'un parti forcé de jeter ses chefs
par-dessus bord durant la bataille est déjà voué à la
défaite

;
et cela les armera d'un nouveau courage contre

a majorité servile qui dans les parlements répond à^urs raisonnements par ses charges silencieuses de
bete énorme et stupide.

Mais ils y verront surtout quelles réserves d'abné-
gation et de dévouement renferme encore l'âme du peu-
ple canadien-français. ^

Ce qu'ont été, à très peu d'exception près, les hom-mes ix^htiques de cette génération, l'autobiographiemême incomplète et-il est bien permis de le cmire-meme flattée, de M. Charles Langolier, nous le montreavec un réalisme tristement éloquent. Rarement homme
s est deprise autant, et Lvec une aussi belle inco.iscienc-On dirait que toute sa carrière s'est déroulée entre Que*
bec, le Chateau-Richer, Saint-Joseph de Lévis et Sille-ry

;
sauf pour un voyage électoral en Gaspésie, ilne ort

(5) '11 fut un temps, où dans
Gasn^'jusquîà'Trois^RT^Ve's" deux com!éI%efc„1^ ^^''^''' '^^P"''
Lotbinière, étaient représentés nar H^rîfK^^^.^iî"' j^*"".'<=°"a'a et
nos amis, à Québec nWient n/*mln^-'^' Pendant longtemps.

S^ r^^a^-fàriSe^SSlIFlf:r
^----

pendant <^s années la fière population dé St Roch »%.f ."* *'"*'
^'i'talon d'un seul homme par une organisation SÎ^ kf*^î"*"* ''°"» 1«

"Fanal Rouge"; c'est notre ami Sir Alnh^l?. V u^^^'^^ «PPelée le
courage qui ^l'honore brfsk'ceZ mafia'^ïoliUque" "*"' ^"' "^'«= "°

•^'S^c'^^ ï'aï "d^ SfriA'St"^.*^-^^^^^^^ &VrSio"n^


